
Après l’humiliation de 1918 puis les conséquences désastreuses de la crise de 1929 sur l’économie 

allemande, l’Allemagne souffre d’un chômage massif. En 1933, cela fait donc 14 ans que le pays connaît des 

crises qui peuvent expliquer la mise en place du totalitarisme nazi. La population allemande affiche à la fois 

son euphorie et une certaine incrédulité face aux promesses de réformes économiques de Hitler. Il est nommé 

chancelier, il met en place un régime totalitaire raciste et antisémite dont l'idéologie se résume dans la devise 

« Ein Volk, Ein Reich, Ein Fürher ». Hitler cherche à tout contrôler, à obtenir la soumission et l’obéissance de 

toute la société par la propagande et la répression.

Tout d'abord, sur le plan politique, tous les partis à l'exception du parti nazi sont interdits. Hitler est le 

chef suprême du pays. Les opposants sont éliminés ou déportés dans des camps comme celui de Dachau. Sur le 

plan économique, l'économie allemande est tournée vers la production d'armes pour la guerre qu'Hitler souhaite

mener en Europe. Par exemple, la Rhénanie est remilitarisée.

De plus, Le régime contrôle les esprits. Les libertés sont supprimées dès février 1933 : la liberté de la 

presse, et le droit de réunion. L’État contrôle la culture, l'éducation et les loisirs. Hitler crée un ministère de la 

propagande et confie à Joseph Goebbels la fabrication de son image. Ce dernier entretient le culte du Führer, 

un mythe qui va se révéler très efficace. Il a sous ses ordres 1 300 agents, contrôle la totalité des médias, 

régente et censure la presse écrite, la radio et en particulier le cinéma.  Des organisations de jeunesse appelées 

« Hitlerjugend » encadrent les jeunes allemands dès leur plus jeune âge.

Par ailleurs, la société est contrôlée par la terreur mais aussi manipulée. Les groupes paramilitaires 

qui ont l’autorisation de tuer, les SA puis les SS surveillent la société. Hitler développe la thèse d’un 

antisémitisme violent, présent dès 1925 dans Mein Kampf, exprimant la colère des Allemands, leur haine et 

leur rancœur avec des mots simples. Hitler indique que les juifs ont trahi l’Allemagne en 1918, faisant ainsi 

partie d’une conspiration internationale, ne pouvant donc être ni fidèles ni patriotes. Pour Hitler, il faut donc 

détruire leur influence et combattre « le juif », leur élimination est devenue essentielle pour le salut de la nation 

allemande Les violences et humiliations sont donc autorisées envers les Juifs  Hitler. L'idéologie d'une race 

supérieure aux autres trouve son application avec les lois de Nuremberg en 1935 qui excluent les Juifs de la 

société : les mariages entre Juifs et citoyens allemands sont interdits, les biens sont confisqués, de nombreuses 

professions leur sont interdites. En novembre 1938, lors de la nuit de Cristal, les magasins juifs et les 

synagogues sont attaqués par les nazis. 

Pour conclure, nous pouvons dire que le régime nazi est totalitaire car il encadre la société, supprime les

libertés et impose une politique raciste et antisémite. Hitler, multiplie les coups de force avec  la remilitarisation

de la Rhénanie, puis en mars 1938, l’Anschluss = rattachement de l’Autriche à l’Allemagne, puis les Sudètes et

enfin en 1939 la Tchéquie. 


